
La rencontre

de quatre courants de Mystères en 
Europe

Le développement de l'Europe est une partie du développement 
de  l'humanité,  beaucoup  plus  vaste  dans  son  ensemble.  Sa 
tâche  est,  comme  nous  venons  de  le  voir,  de  refléter  le 
cheminement de la « Terre» partant de Saturne, en passant par 
le Soleil et la Lune, via la phase terrestre proprement dite, suivi 
de  Jupiter,  Vénus et  finalement  Vulcain.  La  phase médiane, 
celle de la Terre, apporte la révélation du Christ qui dès lors 
accompagnera la suite du chemin avec l'humanité. Le lien que 
le  Christ  a  tissé  par  sa  mort  et  sa  résurrection  avec  le 
cheminement  de  l'humanité  constitue  le  véritable  sens  de  la 
phase terrestre.

La  résurrection  du  Christ  s'est  accomplie  dans  le  monde 
physique,  terrestre,  lors  de  la  quatrième  période  de  culture 
postatlantéenne. Pendant la cinquième période postatlantéenne, 
le lien du Christ avec la terre entre dans une phase nouvelle. 
L'événement  central  de cette  cinquième période s'est  produit 
pendant notre vingtième siècle: il  s'agit de la résurrection du 
Christ dans le monde éthérique. Un jour il pénétrera aussi le 
monde astral et celui du Je de ses forces de résurrection.

Ce  fait  s'est  accompli.  Mais  pour  que  la  conscience  de 
l'humanité  se  développe  jusqu'au  point  d'être  capable 
d'éprouver cet événement crucial, la réunion de quatre grands 
courants de Mystères du passé est nécessaire. La confluence de 
ces  courants  de  Mystères,  qu'il  s'agit  encore  de  décrire  plus 
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précisément,  est  nécessaire  parce  que  les  hommes  doivent 
développer les organes permettant d'accueillir le rayonnement 
du Christ depuis le monde éthérique et de l'intégrer dans leur 
propre développement.

Les  quatre  courants  des  Mystères  mentionnés  forment  une 
croix. À leur point de rencontre, au centre de cette croix, se 
trouve l'endroit où les nouveaux Mystères trouvent la tâche qui 
les unit. Le fondement de ces nouveaux Mystères a été posé par 
Rudolf  Steiner  en  1923  lors  du  « Congrès  de  Noël » 
(Weihnachtstagung), où il déposa avec les personnes présentes, 
la pierre de fondation spirituelle d'une école des Mystères du 
futur.  Nous  reviendrons  sur  cet  acte  innovateur  de  Rudolf 
Steiner à la fin du livre, après avoir d'abord clairement présenté 
le contexte de son acte, le développement des quatre courants 
historiques et leurs effets jusqu'à notre époque.

Le  bras  horizontal  de  la  croix est  formé  par  les  Mystères 
postatlantéens  de  l'Est  qui  cherchaient  à  confluer  et  les 
Mystères atlantéens d'Hibernie de l'Ouest. Le courant oriental 
est le représentant de la sagesse qui naît grâce à l'épuration de 
la sagesse offerte par le corps astral. Le courant occidental est 
le  porteur  des  forces  éthériques  solaires  pures,  préservé  et 
protégé dans l'oracle solaire atlantéen central.

Après la naissance du Christ, le courant de la sagesse de l'Est 
s'est  uni  au  soi-esprit,  le  corps  astral  purifié  du  Christ ;  le 
courant  de  l'Ouest,  à  l'esprit  de  vie,  le  corps  éthérique 
rayonnant du Christ. Cela devait se passer dans les Mystères 
avec  de  petits  groupes  d'hommes  qui  mettaient  leur  vie  au 
service d'une telle tâche. En ce qui concerne les Mystères pré-
chrétiens de l'Est, il s'agissait du courant du Graal ; pour ceux 
de  l'Ouest,  de  l'église  chrétienne  irlandaise.  En  869  ils  se 
réunirent sur terre grâce l'exploit de Perceval qui, de chevalier 
du roi Arthur, est devenu roi du Graal.
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Depuis  lors,  ce  « courant  du  Graal  de  Perceval »  espère  la 
réunion avec les autres courants ; les hommes qui en faisaient 
partie s'y sont préparés ensemble dans la sphère solaire sous la 
direction de l'archange solaire Michaël, durant la vie entre mort 
et une nouvelle naissance.

Le bras vertical de la croix est formé par les deux courants de 
Mystères du Nord et du Sud qui s'entrechoquent.  Il s'agit ici 
d'une confrontation beaucoup plus ancienne que celle d'Est et 
d'Ouest. Il s'agit de l'opposition des plus anciens Mystères de 
l'humanité,  tirés  des  forces  de  l'époque hyperboréenne  et  de 
ceux  de  l'époque  suivante,  la  lémurienne.  Les  Mystères  du 
Nord sont des Mystères( hyperboréens qui datent de l'époque 
où le soleil était encore uni à la terre; ceux du Sud viennent de 
ce qui s'est écoulé du développement lémurien, lorsque le corps 
astral de l'être humain fut formé.

Les Grecs ont connu cette opposition sous les traits d'Apollon 
et de Dionysos. On peut parler de Mystères apolliniens et de 
Mystères dionysiaques. Les Mystères apolliniens étaient dans 
des  centres  de Mystères  ultra-secrets  dans le  Grand Nord et 
avaient la mission, d'où ils étaient, de guérir la nature humaine 
de la corruption intervenue au milieu de la période atlantéenne 
et  introduite  par  les  peuples  touraniens.  Les  Mystères 
dionysiaques  étaient  chargés  d'apprendre  aux  hommes  le 
maniement  des  forces  souvent  secrètes,  puissantes,  du 
métabolisme et  de les  pénétrer  des  forces  du Je en train  de 
s'éveiller.  Rudolf Steiner a dit lors d'une conversation privée 
que  la  dernière  sagesse  secrète  des  Mystères  grecs  était  la 
suivante :  Apollon  et  Dionysos  ne  faisaient  qu'un !  Car 
l'homme  doit  lier  entre  elles  et  en  lui-même,  les  forces 
apolliniennes  de  la  tête  et  les  forces  dionysiaques  du 
métabolisme, en développant la nouvelle force solaire médiane, 
en christifiant le cœur.
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Les Mystères du Nord sont des Mystères du Je, offerts par les 
Elohim solaires.  Les Mystères  du Sud sont des Mystères  du 
corps physique qui a subi la « chute » de l'incarnation terrestre 
et  a  reçu,  grâce  à  la  force  du  Christ,  la  possibilité  de  la 
résurrection.  Ce  sont  les  Mystères  de  la  mort  et  de  la 
résurrection  du  corps  physique.  Ce  qui  précède  ressort 
clairement dans la culture égyptienne qui, en tant que troisième 
culture  postatlantéenne  a  dû  dépasser  la  troisième  grande 
période  de  civilisation,  c'est-à-dire  la  lémurienne:  à  cette 
époque,  on  se  préoccupait  intensément  de  la  mort,  on 
embaumait les corps pour que le mort puisse trouver le chemin 
vers le monde de l'esprit dans la barque solaire d'Osiris.

La  différenciation  entre  ces  quatre  courants  de  Mystères 
reposait  surtout  sur  les  qualités  spirituelles  des  planètes, 
représentées  par  les  Elohim et  les  Exousiaï.  Chaque courant 
était donc guidé par un des Elohim, ce qui n'empêche pas qu'il 
y ait aussi toujours eu de grands initiés humains actifs dans les 
Mystères,

Dans les Mystères du Nord, c'était le grand initié atlantéen Sig, 
des  Mystères  de  Mercure,  qui  accompagnait  les  peuples 
germaniques.  En ce qui  concerne les Mystères  de  l'Ouest,  il 
s'agissait de l'initié atlantéen  Scythianos, venant des Mystères 
solaires centraux ; c'est grâce à lui que le courant des Mystères 
d'Hibernie  agit  jusqu'en  Europe  du Nord-Est  et  c'est  lui  qui 
inspira les peuples Slaves de l'Est (russes). Dans le courant des 
Mystères  du Sud,  c'est  Hermès «  trois  fois  le  plus  grand », 
représentant des forces lémuriennes de Mercure, qui inaugura 
les  Mystères  hermétiques  égyptiens  et  ainsi  posa  les 
fondements de ce qui sera ultérieurement l'esprit égyptien, les 
structures  sociales  hiérarchiques  égyptiennes  introduites  à 
Rome puis en Europe. Quant aux Mystères de  l'Est, c'étaient 
les  sept  saints  Rishis  qui  agissaient  au sein de la  culture de 
l'ancienne Inde, Zoroastre dans la culture Perse, et le Bouddha, 
rénovateur  des  Mystères  de  l'Inde,  plus  tardivement.  Tous 
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étaient  des  envoyés  de  la  Loge  Solaire  de  l'humanité,  le 
Bouddha  représentant  plutôt  les  forces  de  guérison 
mercurielles.  C'est  en  passant  par  la  Grèce  et  ses  Mystères 
tardifs  que ce  courant  spirituel  arriva  en Europe,  porteur  du 
« christianisme ésotérique », visible plus particulièrement dans 
le courant du Graal.

Pour ceux qui ne sont pas très familiarisés avec ces courants de 
Mystères, cette présentation succincte peut être déconcertante 
et paraître complexe ; mais le schéma ci-après aidera peut-être 
à se faire une idée générale du devenir spirituel de l'Europe.

Les Mystères qui ont pris naissance dans les cultures orientales 
étaient  des  Mystères  de  la  sagesse.  Les  grands  maîtres 
initiateurs de l'humanité de l'époque atlantéenne s'étaient retirés 
de la  terre  dans la  sphère spirituelle  de la  lune,  d'où ils  ont 
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inspiré la suite de l'évolution culturelle. Cela signifie que toute 
la sagesse cosmique a été  révélée de façon reflétée depuis la 
sphère lunaire.  Dans ce contexte,  Lucifer  a  été d'une grande 
aide pour les hommes. Lucifer a présenté cette sagesse pour la 
première fois sous forme de pensées (GA 193).

À ce point, il se passe quelque chose que Rudolf Steiner tient 
clairement  à  nous faire  comprendre.  La  sagesse des  anciens 
Mystères orientaux avait une coloration luciférienne. Ce qui ne 
signifie  pas  qu'ils  n'étaient  pas  vrais !  Lucifer  et  Ahriman 
disent  chacun la  vérité  à  leur  façon,  mais  ils  la  disent  à  un 
certain  moment, dans une  intention bien précise.  Dans le cas 
présent, Lucifer avait l'intention de détourner les hommes de 
leur  développement  terrestre  et  d'éveiller  en  eux,  au  stade 
imparfait où ils étaient, le désir de vivre en tant que pur esprit 
dans un monde spirituel, dans un Nirvana. Si cela réussissait, 
l'évolution  ultérieure  de  l'humanité  serait  exclue.  Et  pour 
accentuer  encore  ce  processus,  Lucifer  s'est  incarné  environ 
3000 ans avant J.-C. (au début de la période de culture égypto-
chaldéenne) dans une école de Mystères en Chine. Il y était un 
penseur brillant et transforma la sagesse cosmique qui régnait 
jusque-là  dans  l'humanité  sous  forme d'images  eidétiques en 
images-pensées.  Cette  incarnation  a  permis  à  l'humanité 
d'accéder  aux contenus spirituels  par la  pensé,  Les Mystères 
ultérieurs se sont saisis de cette tâche et deviennent de ce fait 
lucifériens tout en restant néanmoins porteurs de la plus grande 
sagesse !

Ainsi  il  devint  de  plus  en  plus  difficile  de  parvenir  à  une 
véritable  initiation,  car  le  Je  individuel  s'est  éveillé  dans  le 
penser avant qu'il ait reçu, par l'impulsion du Christ, l'altruisme 
et  l'amour.  Le  chemin  des  Mystères  devint  peu  à  peu 
traditionnel et le prêtre dut alors suggérer les images transmises 
lors de l'initiation au candidat à l'initiation. Même les Mystères 
deviennent des reflets des anciens contenus.
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Dans  Le Cinquième Evangile,  Rudolf Steiner  décrit  ces faits 
comme faisant partie d'une des épreuves de Jésus de Nazareth ; 
il  a dû faire l'expérience que les autels des anciens Mystères 
étaient  « vides »,  et  qu'alors  des  démons  s'adressaient  aux 
hommes.

Bien qu'il subsiste encore quelques Mystères tardifs en Grèce, 
c'est  le  dernier  stade  où  de  vraies  initiations  étaient  encore 
possibles  (Ephèse,  Samothrace  et  Eleusis).  Ce  processus  se 
reflète dans le peuple juif avec les érudits qui ont remplacé les 
prophètes ; ils se mirent à discourir intellectuellement sur les 
paroles d'autrefois.

La gnose était pour le Proche-Orient la forme dans laquelle a 
pu  être  conservée  la  sagesse  Perse  surtout,  constituée 
d'imaginations,  d'images  et  de  récits.  Grâce  à  la  gnose,  de 
nombreuses  personnes  ont  tout  de  même  pu  saisir  le  sens 
cosmique du Mystère du Golgotha, notamment grâce à la façon 
dont  Mani  a  présenté  au  troisième  siècle  après  J.-C.  un 
christianisme  issu  de  sa  propre  expérience,  dans  lequel 
l'ancienne sagesse Perse et le christianisme formaient un grand 
tout.

Le  développement  des  peuples  du  Nord,  germaniques,  ainsi 
que  de l'Irlande  et  de l'Angleterre  primitives  s'est  passé très 
différemment.  Rudolf  Steiner  appelle  la  première  culture 
d'Europe du Nord une « culture en attente », une culture qui a 
dû attendre des milliers d'années le moment venu pour qu'elle 
puisse jouer un rôle.

Dans tous les Mystères de l'Est, avant que le Je spirituel puisse 
s'éveiller lors de l'initiation, il s'agissait de purifier et d'ennoblir 
le corps astral par toutes sortes d'exercices et de cérémonies. 
Dans les Mystères des Germains, le Je s'éveillait dans un corps 
astral indompté. Un de mes amis a appelé ce genre d'initiation 
« une opération sans narcose ».
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Le  but  de  cette  initiation  était  de  développer  le  courage, 
nécessaire  pour  la  culture  suivante,  celle  de  l'âme  de 
conscience. Ce chemin initiatique est décrit dans l'Edda, dans 
toutes  les  épreuves  de  courage  auxquelles  Odin  a  dû  se 
soumettre.  Les  Mystères  de  l'Est  étaient  des  Mystères  de  la 
sagesse, Mystères Germaniques, des Mystères du courage.

 Dans les Mystères de l'Est, beaucoup de choses dépendaient de 
l'hérédité  (une  force  lunaire) ;  dans  certaines  familles,  les 
initiations héréditaires étaient  déjà déterminées d'avance.  Les 
Germains n'avaient pas de guide héréditaire – lorsqu'un chef 
mourait,  celui  qui faisait  preuve du plus grand courage était 
choisi  comme  successeur  et  hissé  sur  un  bouclier.  Dans  les 
temps les plus reculés, l'usage était m^me que le premier enfant 
né  au  temps  de  Noël  revête  par  la  suite  entre  ses  trente  et 
trente-trois ans le rôle de roi.

L'expérience de la sauvagerie du corps astral fait sous la forme 
du  dragon,  raison  pour  laquelle  le  motif  du  héros  qui  doit 
vaincre le dragon revient toujours dans les contes.  Il  peut le 
faire  parce  qu'il  n'a  pas  peur  du  dragon,  et  qu'il  est  non 
seulement sage mais également capable de prouver que le Je 
est toujours plus fort que le corps astral.

Du fait que ces peuples ont vécu plusieurs millénaires dans la 
sphère de l'ancienne Hyperborée, des forces de lumière se sont 
tout de même ajoutées à la sauvagerie et ainsi les Mystères ont 
reçu  un  aspect  apollinien.  C'est  l'origine  de  la  force  qui  a 
permis de donner forme à la vie sociale que possédèrent par la 
suite les Germains et les Vikings.

Les Mystères de l'Ouest se sont manifestés lors de la période de 
la  troisième culture  postatlantéenne.  Alors  qu'en Egypte  l'art 
atteignait son apogée, les monuments mégalithiques firent leur 
apparition  en  Europe  de  l'Ouest :  des  pierres  dressées,  des 
cercles  de  pierres,  des  routes  en  pierres  (alignements),  des 
cromlechs et des dolmens, tous extérieurement très primitifs et, 
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pour autant qu'ils aient  été travaillés,  ils n'étaient  gravés que 
d'interminables  motifs,  linéaires  et  entrelacés  de  formes 
éthériques.  Mais  tous  étaient  dirigés  avec  une  extrême 
précision astronomique d'après certains points à l'horizon, par 
exemple  celui  où  le  soleil  se  levait  au  point  vernal  et  à 
l'équinoxe d'automne.

Face  aux  Mystères  de  la  sagesse  de  l'Est,  Rudolf  Steiner 
caractérise les Mystères du Nord de  Mystères de la terre ou  
Mystères  de  la  volonté,  qui  ont  préparé  la  vie  sociale  et 
économique de l'âme de conscience. C'est durant des milliers 
d'années  qu'il  a  fallu  développer  les  forces  permettant  de 
rencontrer courageusement le mal, de le surmonter et même de 
le délivrer – ce qui constitue la tâche développement de l'âme 
de conscience.

Les  Mystères  de  la  terre  nordiques  exigent  la  force  de  la 
présence d'esprit, de l'intrépidité, pour être capable de faire ce 
qui  est  juste  au moment  critique.  Dans ce cas,  c'est  en tout 
premier  lieu  la  force  d'intuition  spirituelle  qui  est  exercée, 
indispensable pour être en mesure d'agir avant qu'il ne soit t 
tard dans une situation concrète.

Solitaires, dans des territoires complètement, oubliés, c'est ainsi 
que  les  « grands  Mystères  d’Hyperborée »  ont  continué  à 
exister en Irlande en tant que Mystères solaires profondément 
secrets,  une  continuation  de  l'oracle  solaire  central  de 
l'Atlantide. Rudolf Steiner a expliqué que ces Mystères étaieent 
extrêmement difficiles à approcher pour le chercheur spirituel. 
Peu avant le « Congrès de Noël » en 1923, il a enfin décrit en 
détail  comment  les  élèves  étaient  conduits,  après de longues 
années de préparation, dans une pièce sombre, dans laquelle il 
y avait  grandes  statues.  C'est  là  qu'ils  faisaient  connaissance 
avec les arrière-plans de l'hiver et de l'été, du masculin et du 
féminin,  du soleil  et  de la lune,  de la science et  de l'art.  Ils 
apprenaient  aussi  comment  celui  qui  avait  traversé  ces 

- 9 -



Mystères  avait  acquis  la  possibilité  de  travailler  la  terre  en 
rapport  avec  les  forces  solaires  dispensatrices  de  vie,  dans 
l'agriculture  et  l'élevé  C'était  les  Mystères  des  trois  forces 
soleil, lune et terre, actives dans les éléments et dans les saison.

Les  Mystères  d'Hibernie  ont  cultivé  les  véritables  forces 
solaires sur terre, de telle manière qu'ils ont été en mesure de se 
relier à la terre entière avec l'acte du Christ en Palestine. Mais 
en  tant  que  Mystères,  ils  disparurent  ensuite  sans  laisser  de 
traces sinon leurs actes.

Nous  verrons  dans  les  chapitres  suivants  que  ce  sont  ces 
Mystères  d'Hibernie  qui ont donné au peuple Celte  la force, 
indispensable  pour  l'évolution  spirituelle  de  l'Europe,  de 
développer en eux-mêmes le christianisme solaire.

Rudolf  Steiner  appelle  le  quatrième courant  de  Mystères  du 
Sud, les  Mystères de l'être humain. Ce sont des Mystères du 
corps physique,  devenu visible au fil  de l'évolution dans des 
formes végétales, animales et pour finir dans la forme humaine, 
telle  qu'elle  est  apparue  durant  la  Lémurie  et  l'Atlantide 
précoce.

Ce  courant  va  de  l'Egypte  (en  tant  que  répétition  et 
métamorphose de l'ancienne Lémurie) en passant par la culture 
romaine  jusqu'à la  culture  bourgeoise du Moyen Âge et  des 
temps qui suivirent. C'est dans ce courant que le matérialisme 
s'introduit peu à peu (facteur nécessaire au développement de 
l'âme de conscience) et s'y développe. Ce processus commence 
en Egypte avec le culte des momies, continue par Rome et sa 
culture  juridique  basée  sur  la  propriété  personnelle,  pour  se 
retrouver  ensuite  dans  l'église  romaine.  Là  il  conduit  à  une 
culture  bourgeoise  avec  un  matérialisme  scientifique  et  au 
protestantisme pour finir à l'agnosticisme.

Nous indiquons ici le développement exotérique de ce courant. 
Ce développement exotérique avait la mission désagréable de 
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créer  les  conditions  préliminaires  afin  que  la  situation 
spirituelle puisse être le point de départ de la culture de l'âme 
de  conscience.  Il  y  avait  également  un  développement 
ésotérique  qui  accompagnait  ce  courant  et  surgissait  au 
moment  opportun ;  il  s'agit  là  du  courant  du  christianisme 
johannique et plus tard du mouvement des Rose-Croix.

Les Grecs connaissaient ces Mystères du Sud dans leur forme 
pré-chrétienne  en  tant  que  Mystères  de  Dionysos.  Pour  les 
premiers  chrétiens  issus  de  la  culture  grecque,  Dionysos 
représentait un pont vers le Mystère christique de la mort et de 
la résurrection.

L'évolution  solaire  –  l'impact  des  Mystères  chrétiens  – dans 
tous  ces  courants  eut  pour  conséquence  qu'il  invitait  à 
transformer  la  sagesse sur  terre  en  amour.  Le  chemin  qui  y 
mène passe par l'apprentissage du bien.  Car l'amour n'est pas  
de savoir ce que c'est, mais d'agir dans son sens. Et pour agir, 
le chemin de la connaissance est évidemment nécessaire, mais 
la connaissance seule n'arrive pas à faire le bien.

« En fin de compte,  tout doit encore être  fait » disait  Rudolf 
Steiner.

***
Extrait de :

 « Les quatre courants d’initiation – Des anciens Mystères à la culture de 
l’Avenir » de Bernard Lievegoed

Editions « Les Trois Arches »
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